
Harmonique 
 
 
Au bout du compte, tout est toujours pour le mieux. Mais vous m’entendez bien : 
Au bout du compte, car il se peut parfois qu’en cours de route, on soit tenté de 
présumer le contraire. D’abord une enveloppe pas encore décachetée, si légère 
dans ma main. Une réponse positive pèserait plus lourd, c’est certain. 
 
En figure  ma colère et ma tristesse de voir embarquer mes camarades de premier 
cycle pour cette grande aventure en restant à quai. L’incrédulité de ma 
thérapeute et sa question à laquelle je ne sais pas répondre : « qu’est ce que vous 
avez fabriqué ?». Le chagrin qui déborde à la session suivante du groupe continu.  
 
Au bout de quelques semaines, je sens affluer en moi les ressources pour faire 
face. Je sais déjà que je tenterai ma chance à nouveau. J’intègre la promotion de 
l’année suivante : MA promo. Il y a tant de visages inconnus…L’ajournement est 
alors semblable à une épine : inoffensive de loin, douloureuse sans crier gare si on 
s’approche trop près. 
 
Quatre ans plus tard je suis assistante dans un groupe continu de premier cycle. 
Les résultats de la sélection viennent de tomber quelques jours auparavant. Une 
participante est ajournée. Je reconnais ce désarroi. Ses sanglots résonnent à 
l’intérieur de moi. La thérapeute l’accompagne un moment. Au moment des feed 
backs je prends la parole :   
 
«  Je voulais te dire que j’ai été ajournée moi aussi, et que ça devient une 
richesse » 
 
L’âme est harmonique.  L’esprit humain a un besoin universel de ressentir un 
ordre ultime, quelles que soient ses facultés intellectuelles et quelle que soit la 
forme que peut prendre ce besoin. Dans le long regard étonné de cette jeune 
femme ce jour là, l’épine de mon ajournement s’est transformée en rose, 
harmonieusement. 
 

 

 


